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ANALYSE STRUCTURALE AU BORD SUD DU MASSIF DE ROCROI
(ARDENNES FRANCAISES)

par D. DELVAUX de FENFFE et D. LADURON (*)_

RESUME. - Une etude structurale a ete realisee au bord sud du Massif de Recrei
dans les Ardennes fran~aises, Ie long de la coupe Nouzonville - Montherme.
C'est au Rocher de l'Herrnitage a Bogny-sur-Meuse, ou passe la discordance du
Gedinnien sur Ie Revinien, que l'on peut distinguer les structures qui appar­
tiennent au cycle caledonien des structures qui appartiennent au cycle hercy­
nien. Les premieres qui n I apparaissent que dans Ie Cambrien resultent de deux
phases de deformation DI et DZ tandis que les secondes, presentes aussi bien
dans Ie Cambrien que dans Ie Devonien, resultent de deux phases ulterieures D3
et D4'
ABSTRACT. - A structural study has been made of the southern flank of the
Rocroi Massif in the French Ardennes, along the section between Nouzonville
and Montherme. It is at the Rocher de l'Hermitage at Bogny-sur-Meuse, where
the unconformity of the Gedinnian on the Revinian is exposed, that the
Caledonian structures can be distinguished from those belonging to the
Hercynian cycle. The former, which only occur in the Cambrian rocks, result
from two phases of deformation, DI and DZ, while the latter, which are present
in the Devonian as well as in the Cambrian, result from two later phases, D3
and D4.

- Carte structurale du massif du "Rocher de I 'Hermitage" a Bogny-sur-Meuse et coupes
ENE-WSW montrant les structures d'orientation rneridienne.
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(BEUGNIES, 1963; KLEIN, 1976 et 1980;
HUGON et LE CORRE, 1979; MICHOT, 1980;
HUGON, 1982). Une etude ponctuelle recen­
te (MEILLIEZ, 1981) laisse supposer l'exis­
tence d'une tectonique complexe dans Ie
Massif de Rocroi. La region etudiee est
situee Ie long de la vallee de la Meuse en­
tre Montherme au nord et Nouzonville au
sud; elle peut, d'un point de vue geologi­
que, etre divisee en deux parties;
- Ie massif du "Rocher de I'Hermitage" a

Bogny-sur-Meuse (fig. 1) constitue de
Cambrien inferieur (Rv3 et Rv4) recou-

I NTRODUCTI ON.

La stratigraphie et la structure
generale du Massif de Rocroi sont relative­
ment bien connues (BEUGNIES, 1963). Nean­
moins, l'importance respective des effets
des orogeneses Caledonienne et Hercynienne
est toujours sujette a discussion

(*) Laboratoire de Petrographie, U. C. L., place Louis Pasteur 3, B-I348 Louvain-Ia-Neuve, Belgique.
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Les termes "foliation", "clivage
ardoisier" et "clivage de crenulation"
sont utilises dans Ie sens defini par
HOBBS, MEANS et WILLIAMS (1976).

vert en discordance par les couches de
base du Gedinnien,

- la coupe Nouzonville - Bogny (fig. 2)
dans Ie Devonien inferieur du bord nord
du synclinal de Ne ufcha te au (ASSELBERCllS,
1948) .

LA CHEMINEE DE BOGNY.

Un affleurement clef lcoord.
Lambert x = 242,425/y = 772,370) a partir
duquel ont ete reconnues trois importan­
tes phases de deformation, se situe au ni­
veau de la discordance cambro-devonienne,
dans la partie superieure des escarpe­
ments du Rocher de I'Hermitage, aux alen­
tours de la "Ch emi.nee de Bogny" (fig. 1).

LES STRUCTURES DANS LE CAMBRIEN DE
LI HERMITAGE I

La serie revinienne y est cons­
tituee d'une alternance de bancs de
quartzite pyriteux et de niveaux de phyl­
lades et quartzo-phyllades noirs a chlo­
ritoide qui appartiennent a l'assise de
la Petite Commune, Rv4 (BEUGNIES, 1963).
La serie gedinienne debute localement par
un gros banc de poudingue dans lequel ap­
paraissent des lentilles de phyllade mi­
croconglomeratique. Un banc de gres sup­
pose continu et surmonte par des schistes
crinoidiques, recouvre soit Ie poudingue,
soit directement Ie socle cambrien en
pseudo-concordance et constitue la base
des phyllades de Levrezy.

La partie de l'affleurement
situee au sud-est de la "Cheminee de
Bogny" est representee a la figure 3.
Elle est divisee en trois secteurs CA, B
et C). Le secteur A a ete lui-meme sub­
divise en cinq tron~ons numerotes de 1
a 5 dans lesquels les attitudes des struc­
tures sont statistiquement homogenes.

52: Siegenien moyen

S,: Siegenien inluitur

G:z: G,dinnien IUperieUt
G,: Uedinnien inferillur

Ca: Cambrien
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Fig. 2 - Esquisse geologique au bord sud du Massif
de Rocroi et coupe de la Vallee de la
Meuse entre Bogny-sur-Meuse et Nouzonville
(d'apres la carte geologique de la France
au I/SO.OOOe).

Dans Ie secteur A, Ie poudingue
gedinnien recoupe nettement deux genera­
tions de plis qui ne sont presentes que
dans Ie Revinien. Elles correspondent a
deux phases de deformation D1 et D2 qui
sont egalement representees dans Ie

---- - - -

o
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Fig. 3 - Croquis de l'affleurement-clef de la "Cheminee de Bogny" et stereogrammes dis tincts pour les
3 secteurs delimites dans l'affleurement (A B et C) ainsi que pour les 3 phases de deforma-
tion (DI, D2 et D3). '
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Revinien du secteur B. La premlere phase
de deformation D1 est materialisee par
des plis P1 isoclinaux a fermes, ayant un
faible plongement axial vers Ie sud-est
et une surface axiale normalement peu in­
clinee (figs. 3 A:D1, B:D1 et C:D1).
Un clivage ardoisier plan-axial Sl qui
devient parallele a la stratification
dans les flancs leur est associe. La
deuxieme phase de deformation DZ se ca­
racterise par des plis Pz ouverts a ser­
res de direction axiale nord-sud et a
surface axiale subverticale (figs. 3 A:DZ,
A:DZ' et B:DZ). lIs replissent les plis
P1 ainsi que Ie clivage plan-axial Sl'

Une troisieme phase de deformation D3 a
interesse aussi bien Ie Revinien que Ie
Gedinnien. Dans Ie secteur B, elle se
marque par la presence d'un pli-faille
P3 qui a affecte la surface de discordan­
ce et par la presence de microplis dans
Ie Revinien. Une foliation plan-axiale
S3 - qui est un clivage ardoisier primai­
re dans Ie Gedinnien et un clivage de
crenulation secondaire dans Ie Revinien ­
est associee a cette phase de deforma­
tion et recoupe les surfaces axiales des
plis P1 et PZ' Une lineation d'etirement
L3e qui est materialisee par des halos
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Fig. 3 ­
(suite)

Le stereogramme A:DZ exprime Ie plissement par PZ de la surface axiale SAl et de la charniere
Al du pli PI, les mesures provenant des 5 tron~ons homogenes numerotes de I a 5 dans Ie sec­
teur A de l'affleurement. Les pales des surfaces axiales SAl se repartissent sur un grand
arc de cercle tandis que les axes Al se repartissent sur un petit arc de cercle.

Legende des stereogrammes (valables aussi pour les figs. 6, 7 et 8) :
Projection sur un canevas de Schmidt a partir de l'hemisphere inferieur et contourage des
densites de points au moyen du canevas de Kalsbeek, Ie nombre de mesures etant indique entre
parentheses. Les portions d'arc de cercle terminees par des fleches recouvrent la zone de
dispersion des poles des plans de stratification d'un meme pli, l'interruption de l'arc entre
les deux fleches exprimant l'angle d'ouverture du plio
So = stratification - S = foliation - SA = surface axiale - A = axe de pli -
Li = lineation d'intersection - Le = lineation d'etirement - B = axe de boudinage.
Les indices g et r correspondent respectivement au gedinnien et au revinien tandis que les
indices I, Z et 3 correspondent aux phases de deformation DI, DZ et D3' Pour les axes de
plis, les indices met c sont relatifs aux axes mesures ou aux axes calcules (pole n).
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Fig. 4 - Affleurement-clef de la "Chemi.nee de Bogny" : reconstitution de la sequence des evenements.

de decollement et des petits galets eti­
res, apparait dans les plans de foliation.
Cette foliation S3 et cette lineation L3e
ont des attitudes semblables de part et
d'autre de la discordance avec cependant
une forte dispersion dans Ie Revinien
(figs. 3 A:D3 et B:D3). L'axe du pli­
faille P3 plonge de 15° vers Ie sud mais
les axes des microplis et des lineations
d'intersection L3i dans Ie Revinien re­
portes sur stereogramme se repartissent
selon un grand arc de cercle qui corres­
pond a la trace du plan moyen de S3
(figs. 3A:D3 et B:D3).

La nature precise du contact
discordant merite d'etre soulignee. Les
galets de poudingue sont toujours dispo­
ses parallelement a la surface de dis­
cordance meme la ou celle-ci est redres­
see. La surface d'erosion pregedinnien­
ne est irreguliere a petite echelle. On
remarque que des bancs de quartzite poin­
tent dans Ie Gedinnien (fig. 3, secteur
A) et sont entoures par Ie poudingue.
Aucun indice de glissement au niveau de
la discordance n'a d'ailleurs ete obser­
ve.

Si l'on met ensemble les ob­
servations faites dans les secteurs A et
B, on peut reconstruire la sequence des
evenements (fig. 4). Le socle revinien,
plisse par une premiere phase de defor­
mation D1 a ete repris par une seconde
phase D2. Lors du depot en discordance
du Gedinnien, des galets se sont deposes
dans les parties deprimees du relief pre­
gedinnien. Les sables grossiers et les
argiles qui se sont ensuite deposes re­
couvrent soit Ie poudingue soit Ie socle
revinien dans ses parties hautes. Une
troisieme phase de deformation D3 que
l'on rattache aux contraintes hercynien­
nes se marque aussi bien dans Ie Gedin­
nien que dans Ie Revinien. Le pli-faille
P3 se situe juste a l'endroit ou Ie pou­
dingue disparait brutalement et ou Ie
banc de gres grossier susjacent entre
directement en contact avec Ie Revinien.
Dans la partie B, Ie relief de la surface
de discordance a ete accentue lors de cet­
te deformation comme Ie montre la position
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nettement redressee de la stratification
du poudingue gedinnien.

Les relations entre la foliation
S3 et les plis P1 sont bien illustrees par
un echantillon provenant de la serie des
plis P1 serres qui caracterisent Ie sec­
teur C (figs. 3 et 5). Un clivage de cre­
nulation est observe dans les rares lits
pelitiques~ il est accompagne de microplis
dont Ie sens de vergence est inverse de
celui des microplis parasites associes au
pli P1' Ce clivage de crenulation, dont
l'attitude est identique a celIe du cliva­
ge gedinnien, correspond donc a 53'

Dans la partie de l'affleurement
situe au N-W de la "Cheminee de Bogny", un
pli a axe courbe est bien expose sur plus
de 20 m (fig. 6). Un clivage ardoisier
primaire 51' parallele a la stratification,
est deforme par ce plio Un clivage secon­
daire plan-axial est surtout developpe
dans la zone charniere; il a un pendage de
45° vers Ie sud, ce qui est tres proche de
l'attitude de la foliation 53 presente
dans la partie de l'affleurement decrit
ci-dessus. Une lineation d'etirement L3e
qui plonge de 30° vers 180 0 est presente
localement dans Ie plan 53. Le stereo­
gramme montre que les axes mesures en dif­
ferents endroits du pli sont tous disposes
sur un grand arc de cercle qui correspond
a la trace du plan-axial; la courbure de
la charniere est au minimum de 130 0 et
elle se realise de part et d'autre de la
direction est-ouest qui est orthogonale
a la direction de plongement de la linea­
tion d'etirement L3e'

LES CARRIERES DE L'HERMITAGE.

Dans la carriere I (x = 242,400/
Y = 772,300) ou l'on exploitait un gros
banc de quartzite Rv4, vertical et de di­
rection nord-sud, on observe un petit
eperon constitue par un niveau de phyllade
a chloritoide (fig. 7). Dans celui-ci, un
mince banc de quartzite souligne un pli
ferme dont la surface axiale est verticale
et de direction nord-sud et dont l'axe
plonge vers Ie sud. II a donc toutes les
caracteristiques des plis P2 de l'affleu-
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Fig. 5 - Relations entre les plis PI et Ie clivage de crenulation 83 dans l'affleurement-clef de la
"Cheminee de Bogny".
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Fig. 6 - Pli a axe courbe appartenant a la phase D3 dans la partie NW de l'affleurement de la
"Cheminee de Bogny" a I'Hermitage. Dans la zone axiale, 83 est un clivage de crenulation
qui microplisse une premiere foliation 81 qui est subparallele a la stratification SQ'
Voir la legende des stereogrammes de la figure 3.



rement de la Cheminee de Bogny. II est
egalement coupe par Ie Gedinnien qui est
represente ici par des bancs epais de
poudingue grossier alternant avec des lits
de phyllade a chloritoide.

Les phyllades reviniens du pli
droit Pz possedent une premiere foliation
S1 qui est localement associee a des mi­
croplis P1 (fig. 7). En tout point de
ce pli P2, la foliation S1 est disposee
parallelement au plan de stratification
materialise par Ie banc de quartzite qui
souligne Ie plio La foliation S1 est
donc anterieure au plissement P2 car elle
a ete elle-meme plissee. De plus, dans
ces memes roches, un clivage de crenula­
tion s'est developpe parallelement au cli­
vage ardoisier S3 present dans les phylla­
des gedinniens susjacents. Ce clivage de
crenulation est donc orthogonal au plan­
axial du pli Pz qu'il recoupe. Sur l'af­
fleurement, S3 est surtout perceptible
dans les flancs du pli Pz grace a la li­
neation de crenulation L3i qui lui est
associee (Pl. Ia). Au nIveau de la zone
axiale, S3 est subparallele a la foliation
primaire S1 et des lors aucune crenulation
n'apparait (Pl. Ib).

La carriere II (x = 242,450/
Y = 772,225) prolonge vers Ie nord la car­
riere I en exposant les trois gros bancs
de quartzite caracteristiques du Rv4. lIs
ont egalement une direction meridienne et
leur pendage oscille de 70 0W a 90°. Au
sein des phyllades interstratifies, la
foliation primaire est toujours parallele
a la stratification SO, Sur cette folia­
tion apparait localement une lineation
d'intersection L3i a plongement sud, qui
denote l'existence d'un clivage de crenu­
lation S3. Par endroits, ce sont de veri­
tables microplis et meme des plis plus
importants qui lui sont associes. Leurs
axes plongent vers Ie SSE mais les plans
axiaux, de meme que Ie clivage de crenula­
tion, pendent moderement vers Ie sud
(fig. 8:D3 Revinien). Ces structures ap-

partiennent donc a l'ensemble des defor­
mations D3, comme Ie sont celles qui se
sont superposees au pli Pz decrit prece­
demment.

On retrouve a nouveau les
trois gros bancs de quartzite du Rv4 dans
la carriere III (x = Z4Z,580/y= 771,9Z5)
avec une direction toujours submeridienne
mais avec un pendage de 50° a 60° E. La
foliation dominante est parallele a la
stratification et est assimilee a S1' On
se trouve ici sur Ie flanc occidental
d'un grand synclinal a axe submeridien
plongeant de 25° vers Ie sud, que nous
appelons synclinal de l'Hermitage (figs.
1et8:DZ).

les memes bancs de quartzite
ont encore ete exploites dans d'autres
petites carrieres IV (x = Z42,725/
Y = 77Z,065) et V (x = 242,630/
Y = 77Z,180). lIs y ont des pendages
allant de 30 a 40° vers Ie SW. Ces deux
carrieres, comme la carriere II, se si­
tuent sur Ie flanc oriental du synclinal
de l'Hermitage. Par son attitude et par
ses relations geometriques avec les fo­
liations, ce synclinal doit etre consi­
dere comme etant une structure majeure
de la phase D2' II peut etre relie aux
plis mesoscopiques P2 submeridiens de­
crits dans la carriere I, a la Cheminee
de Bogny et observes egalement sous Ie
poudingue gedinnien dans Ie prolongement
NW de la falaise de l'Hermitage.

LES STRUCTURES DANS LE DEVONIEN,

LA COUPE NOUZONVILLE-BOGNY.

Au sud du Massif de Rocroi,
les serIes eodevoniennes ont ete plis­
sees en une serie de plis majeurs fermes,
deverses vers Ie nord et de direction
axiale est-ouest (fig. 2). Ce sont, du
nord au sud : Ie Synclinal de Bois Virus
dont la surface de discordance du Rocher

Fig. 7 - Dans la carriere I de I'Hermitage, Ie pli Pz a surface axiale subverticale et a plongement
sud est recoupe par Ie poudingue de base du Gedinnien interstratifie avec des schistes.
Tout au long du pli dans Ie Revinien, la foliation SI est parallele a la stratification So
et est elle-meme plan-axiale de microplis PI' Le clivage S3 qui recoupe l'ensemble est
parallele a la foliation S3 du Gedinnien. Voir les pl. Ia et b pour Ie detail des folia­
tions et la legende des stereogrammes de la figure 3.
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Fig. 8 - Stereogrammes synthetiques reprenant l'ensemble des donnees relatives aux trois phases de
deformation D\, DZ et D3' Voir la legende des stereogrammes de la figure 3.

de t 'Hermitage constitue l e f l anc nord;
et l' AnrLcL'ina I de Ges puns a r t ex pr i me Ii
Nouzonvillqpar des beaux plis m€sosco­
piques v i s i.b Les Le long de la Meuse
(x = 237,75Q/Y = 772,900) et derriere la
gare (x= -23\7,425/y = 773,150) (fig.
8 :D3 Devome n j., Ces derniers plis ont
des directionsaxiales semblables a
celles des mao.ros t r uc t ur es et, comme Le
soulignent HUGON et LE CORRE (1979), les
flancs longs de~, pI is sont boudines. De
beaux exemples d~ boudinage sont visibles
Ii Nouzonville derriere la gare et au

Rocher des Grands Ducs en face de Joigny­
sur-Meuse (x = 240,200/y = 775,050). Les
grands axes des boudins y ont une orienta­
tion est-ouest tout comme celIe des meso­
structures et des macrostructures
(fig. 8:D3 Devonien).

Un clivage ardoisier plan-axial
est bien developpe Ie lon§ de la coupe;
son pendage qui est de 80 S a Nouzonville
diminue ~rogressivement en direction du
nord (55 S a Braux et Levrezy) pour at­
teindre 30 0 a 35 0 S Ii proximite de la dis-
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cordance au Rocher de l'Hermitage a Bogny­
sur-Meuse (fig. 8:D3 Devonien). Comme
cela a ete defini precedemment en ce der­
nier point, Ie clivage ardoisier present
dans Ie Devonien est primaire et corres­
pond a S3, ce qui permet de rattacher a
la phase D3 les plis dont il est plan­
axial. Une lineation d'etirement L3e
toujours observee sur Ie plan S3 est bien
visible dans les Phyllades de Levrezy en­
tre Braux et Bogny (x = 242,800/y = 773,550)
Elle plonge invariablement vers Ie sud
(fig. 8:D3 Devonien).

Des deformations mineures que
nous rattachons a une quatrieme phase de
deformation apparaissent en plusieurs en­
droits et sous diverses formes. Les plus
repandues sont des bandes de kink qui de­
forment Ie clivage ardoisier S3 comme par
exemple a Nouzonville, au bord de la
Meuse (x = 237,750/y = 772,900) et Ie long
de la route de Braux a Bogny (x = 242,800/
Y = 773,550). Les plans-axiaux des plis
en chevron ont des pendages qui oscillent
de 60 0 a 70 0 nord. Les kinks conjugues
sont rares. Le long de la route entre
Nouzonville et Braux, les effets de cette
phase apparaissent sous la forme de
bombements ou ondulations mesoscopiques
d'axe est-ouest.

"LE POUDINGUE DE L 'HERMITAGE".

Au Rocher de l'Hermitage, plu­
sieurs gros bancs de poudingue separes
par des gres et des phyllades forment une
dalle a pendage de 10 0 a 30 0 vers Ie sud
(fig. 8:D3 Devonien) dont l'attitude con­
traste avec l'allure fortement inclinee et
la direction meridienne des couches revi­
niennes sous-jacentes qui apparaissent
dans les carrieres de l'Hermitage
(fig. 8:D2).

Le pendage du clivage ardoisier
des phyllades interstratifies avec Ie
poudingue (30-40 0 sud) est plus fort que
Ie pendage de la stratification (10-30 0

sud), ce qui correspond bien a la posi­
tion structurale sur Ie flanc nord du
synclinal du Bois Virus. La lineation
d'etirement L3e apparait dans ces phyl­
lades sous la forme de halos de decolle­
ment et de petits galets etires.

La quatrieme phase de deforma­
tion n'est pratiquement pas representee
ici si ce n'est par quelques bandes de
kink qui deforment la foliation S3 des
lits de phyllade intercales dans Ie pou­
dingue de l'Hermitage. Par contre, Ie
niveau de poudingue est decoupe en paral­
lelepipedes par deux reseaux de plans
subverticaux et orthogonaux entre eux.
Le reseau oriente nord-sud correspond a
des fractures auxquelles sont associees
des bandes de breche tectonique plus ou
moins larges (de 1 a 50 cm). La
"Cheminee de Bogny" se situe au niveau
d'une de ces fractures meridiennes. Ce
reseau nord-sud recoupe et deplace un
reseau de fissures d'extension remplies
par du quartz et orientees est-ouest.
Les fractures nord-sud se prolongent sou­
vent dans Ie Revinien sous-jacent tandis
que les fissures ouvertes est-ouest n'ont
leurs equivalents que dans certains bancs
de quartzite OU elles ressemblent davan­
tage a du boudinage. II faut relever que
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les fissures d'extension ont une direc­
tion perpendiculaire vis-a-vis de la li­
neation d'etirement L3e observee en de
nombreux endroits tant dans Ie Gedinnien
que dans Ie Revinien. Elles peuvent des
lors etre rattachees a la phase de defor­
mation D3 (fig. 8:D3 Devonien et Revi­
nien). Les fractures avec breche sont,
quant a elles, plus tardives et sont
peut-etre dues a des effets de la qua­
trieme phase de deformation.

LES MICROSTRUCTURES.

Diverses observations reali­
sees en lames minces orientees grace a
l'appareil d'Ingerson (INGERSON, 1937)
permettent de caracteriser les elements
structuraux observes ainsi que les rela­
tions entre les recristallisations meta­
morphiques et les phases de deformation.

LES ROCHES DEVONIENNES.

Le clivage ardoisier S3 qui
est en fait la premiere structure tecto­
nique planaire a s'etre developpee dans
les phyllades devoniens se caracterise
par Ie reglage des mineraux phylliteux
et par l'allongement des grains de
quartz parallelement au plan de clivage.
Ce clivage ardoisier S3 est plan-axial
vis-a-vis des quelques rares microplis
P3 observes en lames minces (fig. 9).

Fig. 9 - Micropli P3 dans un phyllade gedinnien.

Exceptionnellement, S3 ales caracteres
d'un clivage de crenulation (Pl. Ic).
Dans ce cas, on doit supposer l'existen­
ce d'un reglage des phyllites avant la
phase synschisteuse D3 comme l'ont ob­
serve LAMBERT et BELLIERE (1976) aux
environs de Bastogne.

A cote des blocs et des galets
de quartzite qui sont les plus abondants
dans Ie poudingue de l'Hermitage, se
trouvent aussi des fragments de phyllade
cambrien. Un clivage de crenulation qui
deforme un clivage ardoisier preexistant
apparait dans un de ceux-ci (Pl. Id),
parallelement au clivage S3 qui s'est ,
developpe dans la matrice du poudingue.
Cette observation montre bien qu'un~,

deformation synschisteus~ a affect~ ie.
Cambrien avant Le depot du Gedi.nni.en , -

La lineation d'etifement t3e
se materialise entre autres ~ar des
cristallisations en zone abJl;"itee dim's
les "halos de decollement'" autour de
petits "porphyroblastes"1es plus 'sou':
vent alteres en limonite (Pl. Ie). En
ce qui concerne les phyll~des microcon­
g Lomer a t i que s de la bas e duGedinnien,
cette lineation L3e se ~arque par
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Fig. \0 - Galet etire dans un phyllade microcon­
glomeratique de la base du Gedinnien.

I'allongement de quelques galets qui y
sont presents (fig. 10).

Les relations structurales entre
les chloritoides presents a la base du
Gedinnien et Ie clivage S3 montrent que
les chloritoides ont etc reorientes sous
l'effet de la deformation D3.

LES ROCHES CAMBRIENNES.

Les caracteres microstructuraux
des roches cambriennes sont t r e s divers
car ils dependent du type petrographique
considere, de l'intensite des deformations
qui s'y sont produites et de leur position
dans Ie bati structural.

Une idee de la texture sedimen­
taire est donnee par des echantillons de
roche semi-pelitique peu deformee. Les
grains de quartz y sont anguleux et la
stratification So est soulignee par l'ali­
gnement des micas detritiques et des
"s andw i chs mica blanc - chlorite" (PI. If).
La structure anterieure a la deformation
D1 est encore vaguement perceptible en
certains endroits privilegies, par exemple
dans la charniere d'un pli P1 sous la for­
me d'un reglage tres fin de phyllites pa­
rallelement a la stratification So (fig.
11, niveau pelitique situe du cote convexe
vis-a-vis d'un niveau de quartzite adja­
cent). Ce reglage a ete microplisse lors
de la formation du pli P1 en developpant
un clivage de crenulation S1 parallele a
la surface axiale de ce plio Un porphyro­
blaste de chloritoide qui a cristallise au
travers de cette microstructure montre
clairement que sa genese est posterieure
a la deformation D1 exprimee ici exception­
nellement sous la forme d'un clivage de
crenulation.

D'une manlere tout a fait gene­
rale, Ie clivage ardoisier S1 des phylla­
des reviniens est defini par l'orientation
preferentielle des phyllites et par lral­
longement des grains de quartz. II est
plan-axial vis-a-vis des microplis P1 com­
me cela est confirme en lame mince mais il
est aussi souvent parallele a la stratifi­
cation vu que les plis P1 sont des plis
fermes a isoclinaux.

Aucune microstructure ne resulte
de la seconde phase de deformation DZ qui
n'a provoque qu'un replissement des cou­
ches et des elements structuraux D1.

Le clivage secondaire S3 qui a
une attitude constante est pratiquement
toujours oblique sur la stratification SO.
Son caractere et son intensite sont par
contre tres variables. Il apparait comme
un clivage de crenulation (Pl. IIa) mais
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il est egalement possible que les folia­
tions S1 et S3 soient confondues si Ie
plan d'aplatissement maximal de la defor­
mation D3 a ete parallele au clivage ar­
doisier ·S1 deja existant (Pl. lIb). II
n'y a alors pas lieu de les distinguer.
La lineation d'etirement L3e qui corres­
pond a des halos de decollement autour
des chloritoides et des "sandwichs mica
blanc - chlorite" apparait surtout dans
cette derniere situation.

Les relations entre les "sand­
wichs mica blanc - chlorite" et Ie cli­
vage S3 ont pu etre precisees en lame
mince. Une fine alternance argilo­
greseuse qui forme un pli P3 contient un
assez grand nombre de ces "sandwichs".
Malgre la presence d'un clivage de crenu­
la tion p l an-eax i.a I S3' les "sandwichs
mica - blanc - chlorite" gardent encore
tout au long du niveau plisse une dispo­
sition grossierement parallele a So ainsi
qu'a S1 lorsque celui-ci est visible. La
Pl. IIc montre que Ie clivage de crenula­
tion S3 contourne ces "sandwichs". Par­
fois meme des halos de decollement se de­
veloppent de part et d'autre du "porphy­
roblaste" et expriment la lineation d'e­
tirement L3e. D'autres echantillons (Pl.
Ia et IIa) montrent a nouveau Ie clivage
ardoisier S1 replisse par la deformation
D3 et les "sandwichs mica blanc ­
chlorite" a Li gne s selon S1 sont pl oyes
et deformes dans les micro-charnieres P3'
Les Pl. Ia et Ib permettent de constater
que les porphyroblastes et chloritoide
sont posterieurs aux "sandwichs mica
blanc - chlorite" dont Ie contour origi­
nel est preserve dans Ie chloritoide
sous la forme de taches claires depour­
vues d'inclusions sombres.

Les chloritoides ont pour leur
part cristallise sans orientation prefe­
rentielle au travers du clivage ardoi­
sier S1' lIs sont par ailleurs contour­
ne s par S3 avec des "halos de decollement"
L3e' Dans certains echantillons, la
"schistosite externe" se poursuit a l'in­
terieur du porphyroblaste sous la forme
de trainees d'inclusions d'allure sig­
moide. II semble donc que la cristalli­
sation du chloritoide soit pre- a synci­
nematique vis-a-vis de la deformation D3
(fig. 1Za, b et c).

Comme BEUGNIES Ira deja signa­
Ie, des pseudomorphoses de chiastolite
constituees entierement de sericite ap-

cbtor itoide

O.JOmm

Fig. \1 - Micropli PI dans Ie Revinien avec
clivage de crenulation S\ plan-axial et
un porphyroblaste de chloritoide post­
cinematique vis-A-vis de DI.



3mm

--53
1

3mm

~~~~~~~'-'
--53

LA PHASE DE DEFORMATION D2 (FIG. 8:D2)

N'affectant egalement que Ie
Cambrien, la deuxieme phase de deforma­
tion est particulierement bien exprimee
dans Ie Bois de I'Hermitage au S-W de la
faille de la Pile ou l'orientation meri­
dienne des structures (stratification et
plis) lui est directement imputable.

L'ensemble des observations
decrites ci-dessus permet de reconsti­
tuer la suite des evenements tectoniques
et metamorphiques qui ont affecte les
terrains cambriens et devoniens du bord
sud du Massif de Rocroi (tableau fig. 13
et fig. 8).

LA PHASE DE DEFORMATION D1 (FIG. 8: D1)

Limitee aux seuls terrains
cambriens, la premiere phase de deforma­
tion est representee par des plis ser-
res a isoclinaux qui n'ont ete observes
qu'a l'echelle mesoscopique a microsco­
pique et auxquels est associe un clivage
plan-axial S1. Celui-ci est tres sou­
vent parallele a la stratification So
ce qui est la consequence du style des
plis. Les attitudes des surfaces axiales,
du clivage S1 et des .axe s sont relati ve­
ment variables, ce qui s'explique par l'e­
xistence des deformations ulterieures et
plus particulierement DZ.

SYNTHESE.

paraissent tres localement dans les
phyllades reviniens de la "Cheminee de
Bogny". Elles sont fortement etirees
dans Ie plan de clivage S~ selon la di­
rection de la lineation d etirement L3e
(Pl. IId). Elles po s s eden t une "schis­
tosite interne" qui est nettement obli­
que sur Ie clivage S3 de l'echantillon
et qui presente une allure sigmoide
dans la zone centrale (Pl. lIe).

Plusieurs observations mesosco­
piques montrent que les plis Pz ont un
plongement axial vers Ie sud et une surfa­
ce axiale subverticale d'orientation N-S.
Aucun developpement de foliation n'est
lie a cette phase de deformation.

II faut relever que la discor­
dance avec la couverture gedinienne est
mieux marquee la OU la phase DZ est impor­
tante.

Fig. 12 - Exemples de porphyroblastes de chlori­
toide a "s chd.st.osd t S interne" d'allure
sigmoidale.

dans Ie Cambrien que dans Ie Devonien. On
relever~ comme l'ont deja fait HUGON et
LE CaRRE (1979) la presence dans Ie
Cambrien de plis a axe courbe de dimension
mesoscopique.

LA PHASE DE DEFORMATION D3 (FIG. 8:D3 DEVONIEN ET
REVINIEN) .

Cette phase de deformation est
la premiere qui affecte la couverture de­
vonienne alors qu'elle est la troisieme
pour Ie socle cambrien. Dans ces deux en­
sembles, les attitudes des plans de cliva­
ge S3, des surfaces axiales SA3, des li­
neations d'etirement L3e et des axes de
boudinage B3 sont identiques.

Par contre les axes de pli A3
qui ont une attitude tres constante dans
Ie Devonien, presentent, dans Ie Cambrien,
une grande dispersion, tout en restant
contenus dans un meme plan SA 3.

Les plis mesoscopiques ou micros­
copiques P3 sont nettement plus frequents

Dans Ie Revinien, les types de
foliation S3 sont tres variables; elles
peuvent aller du clivage de crenulation au
clivage ardoisier.

Bien que la foliation S3 dans Ie
Devonien soit generalement un clivage ar­
doisier primaire, elle peut apparaitre par­
fois sous la forme d'un clivage de crenula­
tion.

LA PHASE DE DEFORMATION D4 (FIG. 8: D4)

A cette phase D4' nous ratta­
chons les structures mineures tardives
telles que les bandes de kink tres frequen­
tes dans Ie Devonien, les bombements est­
ouest dans Ie Devonien ainsi que Ie reseau
de fractures meridiennes avec breche du
Rocher de l'Hermitage.
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REPONSE A MESSIEURS Cl. LE CORRE et H. HUGON
CONCERNANT LEUR ARTICLE

«AU SUJET DE L'ANALYSE STRUCTURALE AU BORD SUD
DU MASSIF DE ROCROI (ARDENNES FRANCAISES)~> ..

par D. DELVAUX de FENFFE (1) et D. LADURDN (2)

La discussion que C1. Le Corre
et H. Hugon font a propos de notre
article de 1984 "Analyse structurale
au bord sud du Massif de Rocroi (Ardennes
fran<;;aises)"comporte deux aspects. D'une
part, elle concerne certains de nos ar­
guments de terrain et microstructuraux
et d'autre part, elle reprend leurs con­
ceptions relatives au Massif de Rocroi
sans pour autant apporter de nouvelles
donnees (Hugon et Le Corre, 1979 ;
Hugon, 1982). Comme Ie relevent nos
confreres, Ie desaccord fondamental resi­
de au niveau de la nature et de l'intensite
des deformations resultant des orogeneses
caledoniennes et hercyniennes.

Les conclusions auxquelles nous avons
abouti sur la base d'observations faites
uniquement dans la region de Bogny-sur­
Meuse resultent de l'integration de l'en­
semble de celles-ci. Or, nos confreres,
en ne relevant que les observations faites
a la "Cheminee de Bogny" et sur Ie galet
de phyllade cambrien trouve dans Ie con­
glomerat gedinnien, tendent a faire croire
que nos arguments sont peu nombreux et
equivoques.

En ce qui concerne les arguments de
terrain, la "Cheminee de Bogny" est bien
sur un affleurement-clef ou les faits tant
macroscopiques que microscopiques nous ont
permis de mettre en evidence les caracteres
pronres et la succession des phases de
de±ormation caledonienne (D1 et D2) et
hercynienne (D3) et aussi de realiser une
reconstitution cinematique dont - pour nos
confreres - la chronologie relative semble
acceptable. Mais a c6te de cet affleure­
ment, il y a aussi la megastructure qu'est
Ie synclinal de l'Hermitage avec son plonge­
ment axial vers Ie Sud et - ce qui est plus
important - son plan axial subvertical et
que nous rapportons a la phase de deforma­
tion D2. A ce propos, la question se pose
de savoir comment Cl. Le Corre et H. Hugon
peuvent concilier cette structure meridien­
ne avec leur modele de chevauchement du S
vers Ie N posterieur a 1a discordance ?

De meme, en les sUivant dans leur inter­
pretation des petits plis P2 de la "Che­
minee de Bogny", comment pourrait-on assi­
miler cette megastructure D2 a des struc­
tures de blocage Li ee s au fonctionnement
de plis P3 post-discordance? D'apres
nos observat±ons, les effets de la de­
formation hercynienne traversent cette
megastructure et apparaissent, entre
autres, sur les flancs de celle-ci sous
la forme d'un clivage de crenulation (S3)
orthogonale vis-a-vis de S1 et incline
vers Ie Sud (fig. 7). Si l'on sait en
outre que Ie chloritoide est pre- a
syncinematique vis-a-vis de ce clivage
de crenulation S3, on comprend facilement
la distinction que nous sommes amenes a
faire dans les roches a chloritoide entre
S1 clairement pre-chloritoide (fig. 11)
et S3. Ces donnees microstructurales
rendent difficilement acceptable la solu­
tion proposee par Cl. Le Corre et H. Hugon
a savoir que "cette deformation S1 repre­
sente effectivement la deformation her­
cynienne dans Ie Cambrien". Elles mon­
trent en outre que "la deformation inter­
ne" caledonienne n'est pas toujours mas­
quee par les effets hercyniens superposes
(D3). Bien sur, il y a les situations
- comme dans la zone char n i er e du pli P2
de la carriere I de l'Hermitage (Pl. I.b)
- ou S3 est pa r a.l.Le Le et se confond donc
avec S1. Ces situations ne se comprennent
bien que par rapport aux elements struc­
turaux observes, entre autres, sur les
flancs des structures meridiennes D2 ou
dans des cas semblables a celui represen­
te dans la figure 5.

Apres ces considerations generales,
nous voudrions commenter les remarques par­
ticulieres faites par CI. Le Corre et
H. Hugon.

1. Lorsque nos confreres comparent la com­
position lithologique du Cambrien avec
celIe du Gedinnien, ils laissent enten-

(1) LABOFINA, Departement de Geochimie - Chausse de Vilvorde 100 - B-1120 Bruxelles.

(2) Laboratoires de Geologie Generale, U.C.L. - Place L. Pasteur 3 - B-1348 Louvain-la-Neuve.
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tendre que Ie Gedinnien n'est que con­
glomeratique et donc plus homogene que
Ie Cambrien. Si c'est Ie cas bien sur
a l'echelle de l'affleurement de la
"Cheminee de Bogny". il y a lieu ce­
pendant de considerer Ie probleme a
une echelle plus large avec ses conse­
quences sur un eventuel comportement
rheologique sensiblement different.
Et la, il faut bien admettre que Ie
Gedinnien est, tout autant que Ie
Cambrien, un "multicouche" caracterise
a sa base par une grande variabilite
tant laterale que verticale (Meilliez,
1984). II parait donc difficile, voire
un neu theorique, de vouloir opposer
nettement Ie comportement rheologique
de ces deux ensembles. Cela ne veut
cependant pas dire que Ie Gedinnien
et Ie Cambrien aient un comportement
rheologique identique au cours de
l'orogenese hercynienne. Le fait que,
dans notre interpretation, Ie Cambrien
a deja subi au cours de l'orogenese
caledonienne une "deformation interne"
(Dl) et un plissement a orientation
meridienne (D2) doit etre pris en
compte lorsque l'on compare les effets
de la deformation hercynienne respect i­
vement dans Ie Cambrien et Ie Gedin­
nien.

2. Meme si cela n'apparait pas clairement
sur les figures, on ne peut nier qu'a
la "Chemineede Bogny" la surface de
discordance recoupe les axes de plis
visibles dans Ie Cambrien. On rap­
pellera en outre que les surfaces
axiales SAl y sont generalement peu
inclinees et que certaines d'entre
elles presentent meme souvent un pen­
dage Nord a Nord-Est, ce qui est une
attitude bien differente de celIe
observee pour SA3 et S3 qui ont un
pendage modere vers Ie Sud (fig. 3,
5 et 8).

3. Quant a l'interpretation que nous avons
faite du clivage de crenulation observe
dans un fragment de phyllade present
dans Ie conglomerat devonien, elle
doit etre replacee dans Ie faisceau des
observations faites dans la region de
Bogny. II nous parait a cet egard un
peu facile de mettre en doute la pro­
venance locale de ce fragment, quand
on voit la taille des galets de quart­
zite constitutifs du conglomerat, et
d'evoquer la possibilite d'une province
eloignee. Cependant, nous reconnais­
sons que la nature tectonique de la
structure initiale presente dans ce
fragment de phyllade ne peut pas etre
demontree, bien que cette structure
ait tous les caracteres d'un clivage
ardoisier.

En conclusion, il faut souligner la
convergence de nos observations respecti­
ves en ce qui concerne les caracteres de
la deformation hercynienne: foliation
a pendage Sud, lineation d'etirement a
plongement Sud, boudinage d'orientation
Est-Ouest, et plis a axe courbe dans Ie
Cambrien. Quant aux trois questions po­
sees par nos confreres, nous ne pouvons
que r epo nd re :

- il existe des plis caledoniens dans Ie
Cambrien du bord Sud du Massif de Rocroi

- il existe une "deformation interne cale­
donienne" liee a ce que nous avons defini
comme Dl

- il Y a des structures dans Ie Cambrien qui
sont incompatibles avec un mecanisme uni­
que d'~ge hercynien.

En ce qui toncerne l'application au
Massif de Rocroi du mecanisme de cisaille­
ment simple faite par Cl. Le Corre et
H. Hugon, Ie fait que nos observations sont
limitees a un petit secteur de son bord
Sud ne nous permettent pas de nous prononcer
sur son bien-fonde ni d'ailleurs sur celui
du modele qu'ils en tirent.
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